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Soirée débat

Face aux dégâts de l’extractivisme, 
quelle transition écologique et solidaire ?

Il faut plusieurs siècles pour qu’un arbre tropical au bois dur atteigne sa taille 
adulte. Le pétrole est un combustible fossile dont la formation date d’environ 
20 à 350 millions d’années. Il faut de 8 300 à 17 600 ans pour former une 
couche de sol arable de 30 cm. 90 % des ressources en cuivre connues au-
jourd’hui pourraient être consommées d’ici 2050. Une transition écologique 
et solidaire est donc vitale.

Une transition écologique et solidaire est donc vitale. Toutefois les straté-
gies dominantes basées sur des solutions technologiques, même si elles 
répondent aux enjeux des émissions de CO2, se traduisent par une très forte 
consommation de ressources, en particulier minérales.

Avec 

David Maenda Kithoko, président de Génération Lumière, qui nous parlera 
de la campagne pour la paix au Congo et contre l’extractivisme

Nathalie Cotten de Greenpeace Lyon qui présentera le projet EACOP de 
Total en Afrique

Marc JEDLICZKA de NégaWatt qui présentera les différentes stratégies de 
transition et leurs impacts en termes de consommation de ressources et de 
pollutions.

Ensemble, nous réfléchirons sur les solutions possibles 
et les stratégies de transition souhaitables.

avec la participation de

A l’occasion du festival, le 
MAN organise aussi :

Mercredi 27 novembre 
à 20h, Maison des  Étu-
diants, 90 rue de Mar-
seille, Lyon 7è, en collabo-
ration avec l’association 
On The Green Road, une 
rencontre avec une dé-
légation de Windows for 
Peace, comprenant une 
juive et une arabe israé-
liennes et un palestinien 
de Ramalah.

Jeudi 14 novembre à 19h, cinéma Gérard Philipe, 12 Avenue Jean Cagne, 
à Vénissieux, en collaboration avec l’association Alwane, un ciné-débat 
autour du le film Les Fantômes. 

www.generationlumiere.fr
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L’extractivisme désigne un mode de développement économique spécifique repo-
sant sur l’exploitation massive des ressources et écosystèmes naturels, particulière-
ment lorsque ces produits, non transformés sur place, sont destinés à l’exportation.

L’extractivisme c’est
 du pétrole, du gaz, de l’uranium pour notre chauffage, nos déplacements, notre 
électricité,
 c’est l’or, l’argent pour l’électronique et nos bijoux,
 c’est du sable pour construire maisons, entrepôts et... centrales nucléaires,
 c’est le cobalt, le lithium, le nickel, le manganèse, le cuivre, les terres rares, pour 
les éoliennes, les panneaux solaires, les batteries des voitures électriques et autres 
technologies « bas carbone » mises en avant dans le cadre de la transition énergé-
tique,
 c’est l’exploitation au fond des océans des nodules métalliques pour des mé-
taux précieux,
 c’est la destruction des forêts tropicales pour récupérer le bois,
 c’est l’appauvrissement des sols par des cultures extensives avec beaucoup 
d’engrais, de pesticides, conduisant à l’effondrement des populations d’insectes et 
à la dégradation de la santé humaine...

mais c’est aussi 
 le droit des populations locales bafoué
 le déplacement de villages entiers,
 le massacre de la nature à travers la destruction des écosystèmes (dont les   
sols) et les pollutions,
 les lois ad hoc pour faciliter les investissements miniers,  
 la corruption,  
  les retombées économiques insignifiantes pour les communautés locales,
 les guerres en particulier au Kivu en RDC, avec constitution de milices, viols, 
massacres…

Ainsi depuis les débuts de la Révolution industrielle, avec une accélération depuis 
près d’un siècle, notre système économique prélève et consomme des quantités 
considérables de ressources naturelles et génère, à l’autre bout de la chaîne, pollu-
tions et déchets. 
Les coûts écologiques et sociaux, directs et indirects, de cet « extractivisme » sont, 
dès aujourd’hui énormes, touchant au premier chef les populations pauvres des 
pays du Sud. De plus, ils détruisent les possibilités pour les générations futures de 
mener une vie décente.

Départ de Lyon en juin 2024 de la marche vers Strasbourg organisée par, l’association Génération 
«Pour une transition écologique européenne qui ne soit pas synonyme de la destruction du vivant 
et de l’intensification des conflits armés en République Démocratique du Congo».

Campagne Violences dans l’économie - l’impact de l’extractivisme             avec le soutien de 
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